
Le streetwear est né des cultures
hip-hop, graffiti, skate et surf.

Culture p. 9

Le streetwear, une culture à
part entière
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Quatre options pour mieux choisir
son bac technologique.
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Des enseignements pas si
optionnels
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Ateliers pratiques avec les
secondes pro MBBE.

Vie du lycée p. 5

Beauté et bien-être à
l'honneur sur le site Coty
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Dominique Pichon, référent Écologie intégrale, présente le label E3D qui couronne les efforts du lycée en matière de développement durable.

Interview. Dominique Pichon :
« L'écologie est l'affaire de tous »
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Optimus, le robot domestique de
Tesla, à votre service.

Technologie p. 6

Santé, robot humanoïde :
l'IA s'invite dans nos vies
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« Chacun doit faire sa part, à son niveau »
Interview - Dominique Pichon, professeur d'histoire-géographie, directeur des études
de 2010 à 2022 et référent Ecologie intégrale.
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Les nouveaux conteneurs de tri du site De Gaulle.
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Halte au gaspillage alimentaire dans la restauration scolaire.
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Forum Education au développement durable sur le site Coty.
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Les 2GTC participent à l'opération plage propre en 2018.

DR

Qu'est-ce que l'écologie pourvous ?
Pour moi, la notion de déve- 

lop pe ment durable englobe
tous les aspects de la vie du
lycée, comme le bien-être des
élèves, par exemple. Quand les
classes orga nisent des actions
soli daires, auprès des res tos du
cœur par exemple, c'est aussi
du déve lop pe ment durable.
C'est peut-être ça qui m'in té- 
resse le plus fina le ment, la
diver sité des formes d'in ves tis- 
se ment, avec les élèves et les
adultes, au sein de l'éta blis se- 
ment. L'éco lo gie inté grale, qui
est une notion de l'en sei gne- 
ment catho lique, est de l'éco lo- 
gie au sens large.

Quelles actions avez-vousmenées ?
Nous avons d'abord tra vaillé

à décro cher le label Eta blis se- 
ment déve lop pe ment durable
E3D "Niveau 3", c'est-à-dire le

niveau aca dé mique le plus
élevé. Nous agis sons désor- 
mais pour l'ho no rer.

 
Les actions déployées sont

extrê me ment diverses. Nous
avons tout récem ment mis en
place des conte neurs de tri. On
recycle le papier, nos déchets
de labo ra toire, mais aussi les
piles, les bou chons... On a ins- 
tallé tout récem ment des conte-
neurs pour cinq col lectes dif fé- 
rentes. Et depuis fin 2024, nous
recy clons les canettes en métal
au pro fit de l'as so cia tion "Les
P'tits Dou dous" qui, basée à
l'hô pi tal Monod, accom pagne
les enfants hos pi ta li sés.

 
L'opé ra tion phare à laquelle

j'ai pris part à par tir de 2010
était l'opé ra tion plage propre. Il
s'agis sait d'une action mas sive
parce que nous des cen dions
tous les ans sur la plage pour
effec tuer une énorme col lecte
de déchets avec une quin zaine

de classes. Nous conti nuons à
faire des opé ra tions plages
propres, mais plus ponc tuelles
et sur la base du volon ta riat.

 
Depuis, nous avons lancé

une autre opé ra tion phare, le
Forum Édu ca tion au déve lop- 
pe ment durable, dont nous
allons orga ni ser la 4ème édi tion
le 6 mars sur le site Coty. Ce
forum pro po sera au moins une
dizaine de stands tenus par
des asso cia tions de soli da rité
ou enga gées dans les ques- 
tions éco lo giques. Par
exemple, il y aura l'as so cia tion
"Unis-Cité", qui nous accom- 
pagne cette année dans le pro- 
jet "Ali men terre" qui traite des
pro blé ma tiques de gas pillage
ali men taire dans la res tau ra tion
sco laire. D'autres stands seront
tenus par des élèves du lycée.
Nous invi te rons les adultes et
les classes et du lycée et de
nos écoles, et essaye rons de
sen si bi li ser le plus grand

nombre aux grands enjeux éco- 
lo giques.

Quelle est l'implication desélèves ?
Il faut d'abord par ler de la

forte impli ca tion de notre chef
d'éta blis se ment, M. Levas seur,
ainsi que d'une par tie de
l'équipe de direc tion. Il y a
aussi une dizaine de pro fes-
seurs régu liè re ment impli qués
dans toutes nos actions. De
plus, on a la chance de pou voir
comp ter sur une cin quan taine
d'éco délé gués. Ce sont des
lycéens ou des étu diants prêts
à s'im pli quer, qui apportent
beau coup d'idées. C'est aussi
aux jeunes de nous bous cu ler
un peu. Je pense que cha cun
doit faire sa part, à son niveau,
à son rythme.

Propos recueillis parThéo Guillot etLéon Lacombre, 2GTA
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Des enseignements pas si optionnels...
Le lycée Jeanne d’Arc site de Gaulle propose quatre options pour aider les élèves à
s’orienter vers le bac technologique qui leur correspond.

Les langues en option pour le bac
En seconde, les élèves peuvent également choisir un
enseignement optionnel en langues.

JDA News n°26 - Mars 2025 - page 3

Marc Levenez-Hauchecorne et ses élèves de TSTI2D.
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Bio tech no lo gie
Mar gaux a décou vert la pos- 

si bi lité de prendre l’op tion bio-
tech no lo gie lors de son ins crip- 
tion. Son objec tif est de se diri- 
ger vers un bac STL (sciences
et tech no lo gies de labo ra toire)
car elle aime rait tra vailler dans
la police scien ti fique. Dans
cette option, on tra vaille en

labo ra toire, on mani pule, on fait
des expé riences. C’est en effet,
l’ob jec tif d’Agnès Grol lier,
ensei gnante en bio tech no lo- 
gies  : « décou vrir la filière STL
en mani pu lant.  ». En ce
moment, les élèves réa lisent un
des sin avec un micro biote.

 

SI-CIT (sciences de l'in gé- 
nieur-créa tion et inno va tion
tech no lo gique)

Amaury, quant à lui, a décou- 
vert l’op tion SI-CIT l’an der nier
lors des Portes ouvertes. Il
pense davan tage s’orien ter
vers un bac géné ral et suivre la
spé cia lité NSI (numé rique et
sciences infor ma tiques) pour
ensuite tra vailler dans la cyber- 
sé cu rité. Wal le rand qui hésite
entre STL et STI2D (sciences et
tech no lo gies de l'in dus trie et du
déve lop pe ment durable) suit
éga le ment cette option avec
«  l’en vie de mieux pro gram-
mer ».

 
Selon Liva Raha ri son, ensei- 

gnant  : «  L’ob jec tif de l’op tion
est de don ner aux élèves de
seconde les outils ainsi que les
démarches scien ti fiques et
tech no lo giques leur per met tant
de mieux com prendre la tech- 
no lo gie qui les entoure et même
d’en ima gi ner à leur tour."

Option santé-social
Jeanne hésite éga le ment

entre un bac géné ral et ST2S
(sciences et tech no lo gies de la
santé et du social). La décou- 
verte de l'op tion lui per met de
mieux com prendre ce qu'est la
filière car elle suit déjà des pro- 
jets en lien avec la santé et le
social. "Ce sont des moments
très agréables où l'on apprend
à com mu ni quer tout en décou- 
vrant les cours que nous aurons
en ST2S", déclare-t-elle.

 
Mana ge ment
Pour Emi lien, c'est sur les

conseils de son pro fes seur
prin ci pal qu'il a choisi l’op tion
mana ge ment car il sou haite se
diri ger en filière STMG
(sciences et tech no lo gies du
mana ge ment et de la ges tion)
pour deve nir conces sion naire
auto mo bile.

Eloan Monville, Mathis Beaufrèreet Nathan Guillerm, 2GTC

Les élèves de l'option LSF signent
le mot "love".
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Option DNL Mana ge ment ou
Sciences Phy siques

Il est pos sible d'op ter pour
une dis ci pline non lin guis tique
(DNL) en mana ge ment pour les
élèves qui se dirigent vers un
bac STMG ou en sciences-phy- 
siques pour ceux qui
s'orientent vers une filière géné- 
rale. C’est le choix de Gabin
qui suit cette option sur les
conseils de son pro fes seur
d’an glais de troi sième qui trou- 
vait qu’il avait un bon niveau.
Avec son pro fes seur de phy- 
sique-chi mie, il a tra vaillé
d'abord sur le son et main te- 
nant sur les dif fé rents sys tèmes
métriques bri tan niques et amé- 
ri cains. Avec Ralph Stage, son
pro fes seur d’an glais, il a tra- 
vaillé sur les pré si dents amé ri- 
cains.

 
Option LSF
La langue des signes fran- 

çaise (LSF) est une langue qui
a été recon nue en France en
2005. Aujour d'hui, la LSF est la

langue uti li sée par les per- 
sonnes sourdes mais c'est
aussi un bel outil pour les per- 
sonnes atteintes d'un han di cap
comme l'au tisme, la tri so mie..
Ou tout sim ple ment les per- 
sonnes qui uti lisent une com- 
mu ni ca tion non-ver bale.

 
Char line Dela pierre, ensei- 

gnante en LSF, rap pelle les
erreurs de lan gage à ne pas
com mettre, comme dire  : "le
"lan gage" des signes puisque
c'est une langue à part entière
avec sa syn taxe et toute la
com plexité d'une langue étran- 
gère et les "sourds et muets"
car la défi ni tion de muet est de
"ne pas pou voir émettre de
sons", ce qui n'est pas le cas
des per sonnes sourdes. Ce
sont deux han di caps dif fé rents.

 
Jeanne a choisi de suivre

cette option qui est en lien avec
la santé et le social, des
domaines dans les quels elle
sou haite tra vailler. De plus, cela

lui per met de pra ti quer une
langue qui n’est pas très
connue et qui est assez facile à
apprendre.

 
En cours, les élèves font l'ap- 

pren tis sage des bases de la
com mu ni ca tion et de la syn taxe
qui est très par ti cu lière. Ils
essaient de signer un maxi mum
pour com mu ni quer. Selon
Jeanne : "Il faut être motivé car
il y a pas mal de tra vail à la
mai son."

Eloan Monville, Mathis Beaufrère,2GTC
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Opération Pièces Jaunes au lycéeDual Diploma : préparer le bac
américain dès la seconde

« Destins croisés : Le Havre – Marioupol »,
une conférence d'actualité
Les élèves de série générale, spécialité HGGSP, ont assisté à une conférence sur
l’Ukraine organisée à Sciences Po Le Havre.
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La tirelire des Pièces Jaunes,
reconnaissable à sa couleur.
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Durant tout le mois de janvier,
les CDI du site de Gaulle et Coty
ont participé à l’opération Pièces
Jaunes. Retour sur le
déroulement et les objectifs de
cette opération.

Les petits ruisseaux font lesgrandes rivières
Du 8 jan vier au 8 février

2025, les tire lires jaunes ont
per mis, jour après jour, de
récol ter les dons en pièces des
élèves et des pro fes seurs pour
atteindre une ving taine d’eu ros.
Les pro fes seurs docu men ta-
listes ont ensuite rap porté ces
dons auprès de la Poste, par te- 
naire de l'opé ra tion.

Une collecte au profit de laFondation des Hôpitaux
L’ar gent récolté sous la forme

de cen times est reversé à la
Fon da tion des Hôpi taux et vise
à amé lio rer la qua lité de vie des
enfant et ado les cents à l’hô pi- 
tal. Au Havre, les dons col lec- 
tés ont ainsi per mis la créa tion
d’une struc ture uni ver si taire en
psy chia trie et pédo psy chia trie

à l’hô pi tal Flau bert. Ce sont
ainsi plus de 15000 pro jets qui
ont été ʀnan cés depuis la créa- 
tion de l'opé ra tion en 1989 par
le pro fes seur Claude Gris celli et
Jean Chous sat, direc teur géné- 
ral de la santé et des hôpi taux.
Por tée par des per son na li tés
publiques telles que Ber na dette
Chi rac, la Fon da tion des Hôpi- 
taux est pré si dée depuis 2019
par Bri gitte Macron et par rai née
cette année par Didier Des-
champs.

Emma Tonus, 2PMBBE,Kalyssa Devaux, 2CPSRArthur et Nathan sont inscrits au
Dual Diploma.
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Le Dual Diploma est un
double cur sus franco-amé ri cain
per met tant d'ob te nir un
diplôme amé ri cain et de s'amé- 
lio rer en anglais. Il se déroule
sur deux ou trois ans. Peu de
lycées le pro posent, mais il est
pos sible, depuis sep tembre, de
s'y ins crire à Jeanne d'Arc. Une
fois ins crit, il faut pas ser un test
pour déter mi ner son niveau
d'an glais, en classe I, II ou III.
Dans la plus haute classe, le
niveau III, on tra vaille sur la lit- 
té ra ture de plu sieurs périodes
(période médié vale, Renais- 
sance). On peut aussi ajou ter
des options comme "Cri mi no- 
logy", qui parle du sys tème de
loi amé ri cain, ou encore
"Concept of Engi nee ring and
Tech no logy". C'est le choix de
Maelle qui "envi sage de faire
des études aux États-Unis ".

 
L'ins crip tion au Dual Diploma

coûte envi ron 900 euros par
semestre. La charge de tra vail
repré sente envi ron 5 h par
semaine. Tous les dimanches, il
y a des devoirs à rendre sur

Inter net. Cer tains cours se
déroulent en visio con fé rence
d'une heure. Bien entendu, tout
est en anglais et avec le sys- 
tème de nota tion amé ri cain.
Celui-ci fonc tionne en pour cen- 
tage, et non en note sur 20. Il
faut avoir plus de 60  % pour
pou voir vali der le semestre.
Nathan s'est ins crit au Dual
Diploma car "ça peut être pra-
tique d'avoir un diplôme amé ri- 
cain dans le monde pro fes sion- 
nel". Pour Alexandre qui envi-
sage de vivre aux Etats-Unis, le
Dual Diploma "per met tra d'ob-
te nir un visa plus faci le ment".

Nathan Kulpa, Maelle Gotuwka,2GTC

Des liens d'amitié unissent Le
Havre et Marioupol.
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Cette ren contre était ani mée
par Michaël Hau che corne,
direc teur du cam pus du Havre.
Étaient pré sents le maire de
Mariou pol et son adjointe, trois
res pon sables d’ONG, l’am bas-
sa deur ukrai nien et un repré-
sen tant du Pré sident fran çais.
La confé rence était basée sur
l’ami tié entre Le Havre et
Mariou pol, deux villes jume lées.

 
Mariou pol est occu pée par

l’ar mée russe depuis le début
du conʁit. Les habi tants ont été
conʀ nés dans la ville sans eau,
gaz et élec tri cité car des bom- 
bar de ments ont dété rioré la
tota lité des infra struc tures d’ali-
men ta tion d’éner gie, plon geant
la ville dans le chaos. Les
quan ti tés d’eau dis po nibles ne
per met tront pas de tenir plus
de quatre ans. Des tirs ont
détruit des écoles, des hôpi- 

taux, des mater ni tés... La popu-
la tion civile a souf fert de cette
intru sion. Des quar tiers entiers
ont dis paru, ne lais sant que
des décombres.

Des initiatives multiples
La col la bo ra tion entre Le

Havre et Mariou pol per met aux
Ukrai niens de se pro je ter et de
trou ver des solu tions pour
recons truire la ville. Leur pro jet
consiste à créer 5 000 loge-

ments. Même si la popu la tion
expul sée est recon nais sante
envers les pays d’ac cueil, elle
désire ren trer chez elle. Selon
le maire de Mariou pol, peu
importe où les habi tants se
trouvent, ils res tent ukrai niens
dans l’âme. Le pro jet consiste à
réha bi li ter des loge ments aʀn
d’ac cueillir 250 000 per sonnes
par an lorsque l’Ukraine sera
libé rée, ce qui per met tra de
revi ta li ser les zones sinis trées
et refor mer une nation.

 
Pour aider les immi grés, des

asso cia tions ont éga le ment mis
en place des pro jets d’aide
comme Thierry Marx, chef
étoilé, avec Stand With Ukraine,
une ONG qui aide des res ca-
pés à apprendre les bases de
la cui sine, notam ment la cui sine
fran çaise, pour qu'une fois ren- 
trées chez elles, ces per sonnes

trau ma ti sées puissent exer cer
une acti vité pro fes sion nelle.
Selon Thierry Marx, ȼLes
racines de nos esprits naissent
dans nos esto macsȽ. Il consi- 
dère la cui sine comme un
moyen thé ra peu tique ayant un
impact sur la vie quo ti dienne.

 
Se recons truire passe aussi

par une volonté d’épa nouis se- 
ment per son nel et pro fes sion-
nel. Grâce à cette for ma tion, les
jeunes diplô més mettent leur
talent au ser vice des can tines
sco laires ou des mai sons de
retraite. Chaque repas devient
un moment de récon fort et de
trans mis sion. Jus qu’ici, douze
per sonnes ont pu par ti ci per à
cette for ma tion, dont quatre
vété rans qui avaient été faits
pri son niers.

Marie Fafin, 1G
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Beauté et bien-être à l'honneur
Lundi 20 Janvier 2025 s'est tenue sur le site Coty la journée des métiers de la beauté et
du bien-être (MBBE) avec les élèves de 2de pro qui accueillaient les élèves de MBBE
du lycée Jules Le Cesne ainsi que des professionnels venus présenter leur métier.

À la rencontre des étudiants du BTS MECP
Diplôme préparé en deux ans sur le site Coty, le BTS Métiers de l'esthétique -
cosmétique - parfumerie (MECP) offre une formation complète. Sur l'invitation de leur
professeure, nous sommes allés en laboratoire à la rencontre des étudiantes.

JDA News n°26 - Mars 2025 - page 5

Lissage, boucles ou tresses ?
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Une journée inter-lycées
Cette jour née a eu pour but

de réunir les élèves des deux
lycées afin de décou vrir les dif- 
fé rents métiers de la beauté et
du bien-être, Jules Le Cesne
étant orienté vers les métiers de
la coif fure et Jeanne d'Arc vers
le métier d'es thé ti cienne. L'ob- 
jec tif de cette jour née fut aussi
de créer des liens entre les
élèves mais éga le ment avec les
pro fes sion nels du milieu.

Des ateliers originaux
La jour née, à l’ini tia tive des

pro fes seurs d’es thé tique et de
coif fure, a débuté par l’ac cueil
des élèves du lycée Jules le
Cesne et par la pré sen ta tion
des dif fé rents ate liers orga ni- 
sés. Les classes étaient répar-
ties en trois groupes, autant

d'es thé ti ciennes que de coif- 
feurs et coif feuses, avec trois
pôles dif fé rents  : ate lier beauté
et bien-être, ate lier ave nir et
témoi gnage et ate lier par te-
naires.

Des échanges entre lesélèves et les professionnels
Les pro fes sion nels ont pré-

senté aux élèves tous les
métiers pos sibles dans le
domaine de l'es thé tique et de
la coif fure. Dans l'ate lier beauté

et bien-être, les élèves des
deux éta blis se ments ont pu
pra ti quer le métier de leur filière
afin de faire décou vrir le début
de leurs appren tis sages  : les
esthé ti ciennes ont réa lisé une
manu cu rie et un mode lage aux
coif feurs et coif feuses et ces
der niers ont à leur tour pro posé
un lis sage, des boucles ou des
tresses aux esthé ti ciennes.
Dans l'ate lier ave nir et témoi- 
gnage, des pro fes sion nels de
la coif fure et de l’es thé tique ont
évo qué leur par cours pro fes- 
sion nel et ont donné des
conseils aux élèves afin de les
gui der dans leur futur pro fes- 
sion nel. L'ate lier par te naires a
per mis à des pro fes sion nels
tra vaillant notam ment pour
Peggy Sage et l'Oréal de pré- 
sen ter leur pro fes sion et l'ori- 
gine de la marque pour laquelle
ils tra vaillent  : c'est ainsi que
les élèves ont appris que la

marque Peggy Sage tire son
nom d'une esthé ti cienne amé ri- 
caine ayant fondé sa marque
en 1925. L'en tre prise fut par la
suite rache tée en 1995 par une
famille fran çaise qui a conti nué
la pro duc tion en France.

 
En conclu sion, cette jour née

d’échange a per mis de faire
prendre conscience aux élèves
qu'ils sont les seuls à déci der
de leur ave nir et que, sur le
conseil des pro fes sion nels, il
faut suivre ses rêves.

 
Merci aux pro fes seurs de

Jeanne d'Arc d'avoir orga nisé
cette jour née et aux pro fes sion- 
nels d'avoir pris le temps de
venir par ta ger leur expé rience
pro fes sion nelle. Merci éga le-
ment aux élèves du lycée Jules
Le Cesne pour leur pré sence.

Mila Bertrand, 2PMBBE

En laboratoire, les étudiants réalisent différents produits cosmétiques.
Ici, un lait corporel.
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L'am biance est stu dieuse
quand nous pas sons la porte
du labo ra toire  : en blouse
blanche autour des paillasses,
les étu diantes de pre mière
année du BTS MECP sont en
pleine réa li sa tion d'un pro duit
cos mé tique, accom pa gnées
par leur pro fes seure de cos mé-
to lo gie, Méla nie Jean-Robert  :
"Actuel le ment, elles réa lisent un
lait cor po rel en fabri ca tion à
froid en sui vant les dif fé rentes
étapes de la for mu la tion du pro-
duit. Les étu diantes pra tiquent
avec moi deux fois par semaine
en labo ra toire, soit six heures
de tra vaux pra tiques".

 
Une pre mière année variée
 
La pre mière année du BTS

est axée sur les pres ta tions
esthé tiques et le déve lop pe- 
ment de ser vices de beauté et
de bien-être. Les étu diants

apprennent à conce voir et à
réa li ser des pro jets de déve lop- 
pe ment de l'en tre prise  : "Mes
matières pré fé rées sont la com- 
mu ni ca tion, la culture mana gé-
riale, tout ce qui a trait à la ges- 
tion d'en tre prise" indique Cléa.
"Aupa ra vant en bac pro esthé-
tique, inté grer le BTS MECP fut
une suite logique dans mon
par cours" témoigne Angèle.
L'ex per tise scien ti fique et tech- 
no lo gique est éga le ment au
cœur de la for ma tion avec la
bio lo gie, la cos mé to lo gie, la
phy sique et la chi mie appli- 
quées : "Les étu diants réa lisent
toutes sortes de pro duits cos- 
mé tiques, allant des soins cor- 
po rels au maquillage" pré cise la
pro fes seure. Par ailleurs, les
étu diants réa lisent quatre à six
semaines de stage en entre- 
prise et peuvent suivre cette
for ma tion en alter nance.

Trois options en deuxième
année

 
En deuxième année, les étu- 

diants choi sissent une option
parmi les trois pro po sées  :
mana ge ment, for ma tion
marques et cos mé to lo gie. Cha- 
cune de ces options per met
aux étu diants de se spé cia li ser
soit dans la ges tion d'en tre- 
prise, soit dans le déve lop pe- 

ment com mer cial d'une marque
ou encore dans le déve lop pe- 
ment et la créa tion de pro duits
cos mé tiques. "La pour suite
d'études est pos sible en inté- 
grant par exemple une licence
pro fes sion nelle" pré cise Abi gaïl.
Merci aux étu diantes de pre- 
mière année du BTS MECP.

Diane Coussergues, 2CCSHCR,Emma Lioust dit Lafleur, TCPSR
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La révolution robotique, un avenir entre
aide au quotidien et déshumanisation

IA et biotechnologie contre les morsures
venimeuses
Dans le monde, un décès par morsure de serpent se produit toutes les 4 à 6 minutes.
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Confieriez-vous vos enfants à
Optimus ?
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Les robots se répandent
dans notre quo ti dien, trans for-
mant chaque sec teur avec une
rapi dité stu pé fiante. De l'in dus- 
trie à la méde cine, l'in tel li gence
arti fi cielle repousse les limites
de l'au to no mie et de la per for- 
mance. Com ment ces
machines intel li gentes redes- 
sinent-elles notre ave nir ?

 
Dans l'in dus trie, les robots

tra vaillent désor mais aux côtés
des humains, aug men tant la
pro duc ti vité et la sécu rité. En
méde cine, des robots chi rur gi- 
caux réa lisent des opé ra tions
avec une pré ci sion chi rur gi cale.

 
Les robots huma noïdes pro- 

gressent à grands pas. Des
modèles comme Opti mus de
Tesla ou Atlas de Bos ton Dyna- 
mics démontrent des capa ci tés
éton nantes. La Chine ambi- 
tionne de deve nir lea der mon- 
dial de cette tech no lo gie d'ici
2027.

Ces avan cées spec ta cu laires
sont ren dues pos sibles par des
algo rithmes d'ap pren tis sage

auto ma tique tou jours plus per- 
for mants et des cap teurs de
plus en plus sophis ti qués.

La robotique au quotidien :Optimus, le robot Tesla
La robo tique n'est plus un

fan tasme futu riste, mais une
réa lité qui trans forme déjà notre
quo ti dien. Pre nons l’exemple
d'Op ti mus, le robot Tesla, pré- 
senté au grand public en sep- 
tembre 2024 durant le Tesla AI
Day mais qui ne sera offi ciel le- 
ment com mer cia lisé qu'en
2027. Ce "Tesla Bot" est
capable d’évo luer dans un
envi ron ne ment inconnu et de
s’adap ter à celui-ci.

 
Sa capa cité à repro duire les

mou ve ments humains et à les
opti mi ser lui per met d’ai der des
per sonnes en situa tion de han- 
di cap, des per sonnes âgées.
Le type de client ciblé par Elon
Musk, PDG de Tesla, seraient
les res tau ra teurs, les hôte liers,

c'est-à-dire des sec teurs où les
rela tions humaines comptent.
L’ar ri vée de ces nou velles tech-
no lo gies pour rait appor ter une
aide pré cieuse à ce sec teur
mais aussi lui ôter sa dimen sion
sociale et humaine.

 
Opti mus sera équipé du nou- 

veau sys tème d'au to pi lo tage
Tesla, ce qui lui per met tra de se
dépla cer en toute auto no mie.
Avec sa bat te rie de 2.3 Kilo Watt
/ heure, il pourra effec tuer des
tâches longues et com plexes et
gérera seul la charge de sa
bat te rie. Il pourra aussi tondre
la pelouse ou encore rem pla cer
les baby sit ters, entraî nant la
dis pa ri tion de ce genre de
métiers habi tuel le ment acces- 
sibles aux seuls humains,
capables de réa li ser des
tâches com plexes.

Alexandre Braidottiet Amaury Heise, 2GTB

L'IA au service de la biotechnologie.
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Il existe trois caté go ries de
venin  : cyto toxique (nécrose
des tis sus mus cu laires), hémo- 
toxique (dom mages tis su laires
éten dus) et neu ro toxique (para-
ly sie des muscles). Les venins
peuvent pro ve nir de ser pents
mais éga le ment des arai gnées,
des pois sons, des amphi biens,
des insectes et de quelques
mam mi fères.

 
En 1895, Cal mette lance la

pro duc tion d'un sérum anti ve ni-
meux (com po si tion bio lo gique
per met tant de gué rir les
piqûres ou mor sures veni- 
meuses) à l'Ins ti tut Pas teur de
Lille. Le venin pro ve nant d’un
ser pent est injecté pen dant plu- 
sieurs mois à faible dose dans
le corps d'un che val afin de
déclen cher une réponse immu-
ni taire. Les anti corps du sang
du che val sont ensuite récol tés
et puri fiés. Cette même opé ra- 
tion est réa li sée sur plu sieurs

espèces de ser pents. C’est le
mélange des dif fé rents types
d’an ti corps qui sera uti lisé pour

pro duire un anti ve nin poly va- 
lent. Le rôle de l'IA

Mais les nom breux types de
mor sures de ser pents rendent
dif fi cile la pro duc tion d’an ti ve-
nins effi caces. Les défis à rele- 
ver sont donc nom breux.
Cepen dant, les pro grès réa li sés
jus qu'à pré sent sont encou ra-
geants et laissent entre voir un
ave nir où l'in tel li gence arti fi- 
cielle jouera un rôle essen tiel
dans la créa tion de nou veaux
anti ve nins.

 
En effet, en ana ly sant les pro- 

téines pré sentes dans les
venins et en iden ti fiant les
toxines les plus dan ge reuses
en un temps record, l'IA per met
de conce voir des anti corps
syn thé tiques plus effi caces que
les sérums clas siques.

Marius Leleu Laborie, 1ère STL
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La vie dans l'eau

Passion danse pour les 1ST2SB
Dans la cadre des Parcours Regards, les 1ST2SB participent à des ateliers danse avec
des danseurs professionnels de la compagnie de Fouad Boussouf.
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Loucy prépare les championnats
de France.

Él
od

ie
 F

en
êt

re

Léonice en impression artistique.

DR

Inter view croi sée
Loucy Fenêtre et Léo nice

Caillot
 
Qu'est-ce que la nata tion

artis tique ?
Léo nice  : Ce sport est com- 

po sée de dif fé rentes dis ci plines
comme la nata tion, la danse et
la gym nas tique.

Loucy : Il a par fois été appelé
nata tion syn chro ni sée mais
depuis 2017, on parle de "nata- 
tion artis tique".

 
Quelles sont les com pé- 

tences requises ?
Loucy  : La toni cité, la sou- 

plesse, la mus cu la tion, la grâce
de l'ap pui, des com pé tences
qui peuvent s'ac qué rir avec la
pra tique et la per sé vé rance.
C’est un sport com plet car
diver si fié dans les mou ve ments
et les figures que l'on peut pro-
po ser et retrou ver à tra vers nos
bal lets.

Léo nice : A l’en traî ne ment ont
fait aussi de la PPG ( pré pa ra-
tion phy sique géné rale) qui ren- 
force les muscles. Enfin, c'est
un sport ouvert à tous les âges
et niveaux.

 
Est-ce un sport réservé aux

femmes ?
Léo nice  : La nata tion artis- 

tique a été créée pour et par les
hommes, mais s'est fémi ni sée
au fil du temps.

Loucy  : Les hommes la pra- 
tiquent tou jours très peu car il
pensent que les mou ve ments
ne sont pas assez virils.

 
Pour quoi avez-vous voulu

pra ti quer ce sport ?
Loucy : Voir un gala de nata- 

tion artis tique et cela m’a donné
envie de la pra ti quer car j’ai- 

mais la gym nas tique, la nata- 
tion et la danse.

Léo nice  : J’étais très à l’aise
dans l’eau grâce à mon père
maître-nageur mais je n’ai mais
pas la nata tion course. J’ai
décou vert ce sport au cinéma
et je me suis dit : pour quoi pas
essayer ?

 
Com bien y a t-il d’épreuves

dans ce domaine ?
Léo nice  : Il y a les figures

impo sées, le solo, le duo, le
bal let, avec des épreuves tech- 
niques et un pro gramme libre.

Loucy  : Les points récom- 
pensent la tech nique, le sens
artis tique et la dif fi culté.

 
Allez-vous par ti ci per au

cham pion nat de France natio- 
nal ?

Loucy :Nous sommes dans la
caté go rie junior toutes deux et
les natio nales 2 se dérou le ront
au Havre le 15 et 16 mars pro-
chains. Je par ti ci pe rai en
équipe, en solo et en duo tech- 
niques.

Léo nice : Je par ti ci pe rai peut
être en com biné au cham pion- 

nat de France, mais aussi en
duo inclu sif au pro chain cham-
pion nat d’Eu rope Han di sport.

 
Décri vez en un mot la nata- 

tion artis tique
Loucy : En un mot ? je dirais :

épa nouis sant.

Marcus transmet sa passion aux élèves.
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Des ateliers pour développer sa créativité.
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Le dis po si tif "Par cours
Regards" per met aux élèves de
décou vrir un uni vers artis tique.
Fran çoise Don neau, pro fes- 
seure d'EPS a ins crit sa classe
de pre mière Sciences et tech- 
no lo gies de la santé et du
social (ST2S) à l'ate lier "Danse
avec Fouad Bous souf". Les
élèves ont tout d'abord assisté
à la repré sen ta tion du spec-
tacle Vïa le 27 novembre au

Vol can afin de décou vrir l'uni- 
vers de l'ar tiste. Puis, ils ont
par ti cipé à deux danses, l'une
ani mée par Lola, l'autre par
Mar cus, tous deux dan seurs
pro fes sion nels de sa com pa-
gnie.

 
Mar cus a par tagé sa pas sion

pro fonde pour la danse et ses
savoirs. Les élèves ont pra ti qué
plu sieurs ate liers afin de déve- 

lop per leur créa ti vité et se sen tir
à l'aise dans leurs corps.

 
Mar cus a insisté  : "Il faut

savoir s’ai mer soi-même avec
nos défauts et nos qua li tés,
c’est ce qui nous défi nit, c’est
un che mi ne ment qui se fait
toute notre vie. Une fois qu’on
s’aime, on peut avoir confiance
en soi, ce qui nous rend libres
pour dan ser”.

 
 
Il leur a aussi parlé de la

célèbre chan teuse Oum Kal-
thoum dont Fouad Bous souf
s’ins pire pour ses danses et qui
sera à l'hon neur du pro chain
spec tacle du cho ré graphe.

 
Ces ate liers abou ti ront à une

repré sen ta tion qui se dérou lera
le lundi 17 mars dans le gym- 
nase du lycée.

Elsa Sieja et Enola Audièvre,1ST2SB
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Prix fémina des lycéens
Des élèves de J. d'Arc ont assisté à la remise du Prix fémina des lycéens au Volcan.

Les 2AEPA rencontrent Delphine Chedru,
autrice et illustratrice pour la jeunesse
Les secondes professionnelles Animation - enfance et personnes âgées (2PAEPA) ont
réalisé une animation avec la petite école Jeanne d'Arc autour des livres de Delphine
Chedru, invitée du festival littéraire du Havre, Le Goût des autres.
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Les élèves volontaires se réunissent au CDI le vendredi pour échanger
leurs impressions sur une sélection de livres nominés au Prix fémina.
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Le prix fémina est un prix lit- 
té raire fran çais créé en 1904
par 22 lec trices et jour na listes
du jour nal La Vie heu reuse afin
de concur ren cer prix Gon court
jugé miso gyne en rai son de l’at- 
tri bu tion du prix à Léon Fra pié
alors que la favo rite était
Myriam Harry. Le pre mier prix
est donc décerné le 4
décembre 1904 par 22
femmes, plus du double des

hommes qui décernent le prix
Gon court, à Myriam Harry pour
son roman La conquête de
Jéru sa lem. L’an née d’après, le
lau réat est Romain Rol land, ce
qui montre qu'il ne faut pas
obli ga toi re ment être une femme
pour le rem por ter.

 
Tout d'abord appelé "Prix Vie

heu reuse" du nom du maga- 
sine, le prix change de nom à

la fin de la Pre mière guerre
mon diale pour deve nir le prix
fémina-Vie heu reuse, puis prix
fémina. Le lau réat 2024 du prix
fémina est Miguel Bon ne foy
pour Le Rêve du jaguar.

Le prix Fémina des lycéens
Créé en 2016 à l’ini tia tive du

rec to rat de Rouen, le Prix
fémina des lycéens est attri bué
annuel le ment par un jury de
lycéens nor mands. Cette
année, parmi les auteurs en
course, figu raient Gaël Faye ou
Julia Deck.

 
Le jeudi 28 novembre 2024, à

la biblio thèque Alexis-de-Toc- 
que ville de Caen (Cal va dos),
les lycéens de l’Aca dé mie de
Nor man die ont décerné le prix
fémina des lycéens 2024 à
Gabriella Zalapi, autrice du
roman Ila ria ou la conquête de
la déso béis sance, qui rem porte
la 9e édi tion de ce prix.

 

Le prix Fémina à J. d'Arc
Au lycée, les élèves volon- 

taires ont pu par ti ci per à des
regrou pe ments pour échan ger
sur les livres nomi nés au prix.
Ils ont éga le ment assisté à la
soi rée de lan ce ment du fes ti val
Le Goût des autres au Vol can
durant laquelle le prix fémina
des lycéens a été remis par
Edouard Phi lippe, le maire du
Havre, à Gabriella Zalapi.
Miguel Bon ne foy, auteur du
Rêve du jaguar était éga le ment
sur scène.

Des lycéens de Fran çois 1er
ont lu des pas sages d'Ila ria ou
lla conquête de la déso béis- 
sance et ont éga le ment
échangé avec les auteurs lau- 
réats. Le comé dien Vincent
Macaigne a aussi lu, durant 40
minutes, des extraits du roman
de Miguel Bon ne foy.

Jeanne Muzellec, Gabin Legrandet Maëlle Gotuwka, 2GTC

Delphine Chedru prodigue ses conseils aux 2PAEPA.
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Le 13 novembre 2024, les
2PAEPA sont allés à la librai rie
La Galerne pour décou vrir une
sélec tion de livres de Del phine
Che dru. Ils ont choisi deux
titres adap tés à des enfants de
moyenne et grande sec tions  :
Paul a dit ! et Cherche la petite
bête. Oli vier Labbé, leur pro fes- 
seur d’arts plas tiques, leur a
donné des pistes pour mener
leur pro jet : réa li ser des illus tra- 
tions colo rées et ludiques à la
manière de Del phine Che dru.

 
La deuxième étape consis tait

à faire décou vrir ces livres aux
enfants de la petite école
Jeanne d'Arc. Léo nie et Coren-
tin en ont lu cha cun un. Les
enfants ont ensuite choisi celui
qu’ils pré fé re raient pour réa li ser
l’ac ti vité et se sont répar tis en

deux groupes. Dans la classe
d'Isa belle, pro fes seure des
écoles, les élèves ont mené
l’ac ti vité Paul a dit  ! , et dans
celle de Caro line, l’ac ti vité
Cherche la petite bête. A la fin,
chaque groupe d’en fants a pré- 

senté à l’autre le tra vail réa lisé.
Lors de cette mise en pra- 

tique, les lycéens ont appré cié
la bonne humeur des enfants et
le lien créé avec eux. Ce
moment de par tage leur a aussi
per mis de gérer un groupe

d’en fants, de les valo ri ser et de
les encou ra ger, autant de com- 
pé tences liées à leur filière.

 
Pour clore ce tra vail, la classe

de 2PAEPA a ren con tré Del-
phine Che dru mer credi 15 jan- 
vier après-midi. Elle leur a expli-
qué com ment uti li ser des tech- 
niques info gra phiques. Elle
appré cie par ti cu liè re ment les
cou leurs vives et crée une
palette de cou leurs par livre  :
"Les cou leurs sont comme des
notes de musique." Les ani ma- 
teurs ont aimé rece voir ses
conseils et tech niques et la
remer cient par ti cu liè re ment
pour sa dis po ni bi lité, son
écoute et la dédi cace de ses
livres.

2PAEPA
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Les records du monde les plus fous
Le Guinness World Records répertorie plus de 65 000 records mondiaux, tous plus
insolites les uns que les autres, dont trois vous sont ici présentés.

Le streetwear, une culture à part entière
Le streetwear est bien plus qu’un simple style vestimentaire : c’est un véritable reʁet
des cultures urbaines comme le skate, le hip-hop et le grafʀti.
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Un exploit de l'inutile ?
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Un record pas forcément désiré.
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En 1955, les jumeaux Ross et
Nor ris McW hir ter décident de
créer un livre où tous les
records seraient réper to riés. Le
nom ȼGuin nessȽ vient de la
bras se rie du même nom car le
livre était ini tia le ment dis tri bué
gra tui te ment, à titre publi ci taire,
aux pubs qui ven daient cette
marque de bière. Pour faire
homo lo guer son record dans le
Gui ness World Records, il faut

res pec ter un cer tain nombre de
cri tères ins crits dans leur poli- 
tique. Par exemple, le record
doit pou voir être dépassé, être
mesu rable ou encore avoir des
para mètres ʀxés lors de sa réa- 
li sa tion. Après vali da tion des
cri tères, des huis siers viennent
ofʀ cia li ser le record. Cela crée
par fois de mas sives mani fes ta-
tions de spec ta teurs pour les
records les plus fous.

So british
A seule ment 24 ans, le Bri- 

tan nique Simon Perry décida
de battre le record du monde
de saut à l’élas tique suivi d’un
ȼtrem pageȽ de bis cuit dans une
tasse de thé. Le 16 novembre
2016, il dépasse le record du
monde en sau tant à 73,41
mètres du haut d’une grue
mobile, dépas sant de 13
mètres l’an cien record détenu
par l'Amé ri cain Ron Jones.

Des records toujours plusrisqués
Joe Tödtling est un cas ca- 

deur autri chien qui a battu le
record du plus long temps
passé avec le corps en feu,
sans apport en oxy gène, le 23
novembre 2013, à 33 ans, pen-
dant 5 minutes 41''. Puis en juin
2015, il bat deux nou veaux
records  : être traîné sur 500
mètres par un che val au galop
et être traîné sur 582 mètres par
un quad, le corps entiè re ment
en feu.

Quand la nature s'emmêle
Roy Sul li van est sur nommé

ȼThe Human Light ning RodȽ.
Ce garde fores tier amé ri cain
détient le record du monde du
nombre de fois où une per-
sonne a été frap pée par la
foudre en ayant sur vécu. En
effet, ce record man très mal- 
chan ceux a été frappé par la

foudre à sept reprises. Les
chances de se faire frap per
sept fois par la foudre sur une
période de 80 ans sont d’une
sur un octil lion (1 suivi de 48
zéros). Le der nier "coup de
foudre" a eu lieu en 1977 mais
n'a été validé qu'en 1983, suite
à sa mort.

Augustin Ansartet Raphaël Bertel, 2GTB

Le streetwear est né des cultures hip-hop, graffiti, skate et surf.
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Fleur en pull Supreme, Margaux en Stüssy et Manon en Bape.
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Tout a com mencé dans les
années 80 en Cali for nie avec
Shawn Stüssy, celui que l’on
consi dère comme le père du
street wear. Des marques
comme Stüssy et Supreme ont
alors com mencé à popu la ri ser
ce look décon tracté, entre
confort et atti tude.

 
Puis, dans les années 90, le

phé no mène a pris une ampleur

inter na tio nale, notam ment avec
l’ar ri vée de marques comme
Bape au Japon et l’ex plo sion
des col la bo ra tions entre artistes
et créa teurs.

 
En France, c’est dans les

années 2000 que le mou ve- 
ment devient vrai ment incon- 
tour nable, porté par des
marques telles que Royal Wear
ou Bull rot, qui ajoutent leur

touche unique au style street- 
wear, né dans les années 70
aux États-Unis.

 
Aujour d’hui, le street wear

n’est plus seule ment une ten- 
dance  : c’est une culture mon- 
diale, où luxe et mode de rue
se mélangent, avec des col la- 
bo ra tions entre des géants
comme Nike et Louis Vuit ton.
Cer taines stars comme Kanye

West et Tra vis Scott ont contri- 
bué à la pro pa ga tion du street- 
wear. Plus qu’un simple style,
c’est devenu un moyen de s’ex- 
pri mer qui trouve un écho chez
les jeunes du monde entier,
nous les pre mières.

Manon Villier, Fleur Bertrand,Margaux Cretelle, 2GTB
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Stray Kids, le boys band qui fait
du bruit jusqu’à Paris

Directive 8020, 5ème épisode de
l’anthologie The Dark Pictures

Pandora Hearts, une plongée au
cœur de l'Abysse

Neptune, deviendront-ils
célèbres ?
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Collection personnelle de Laure.
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Les Stay, le fandom officiel
français des Stray Kids, ont
appris récemment que le groupe
sud-coréen se produirait dans
deux concerts au Stade de
France les 26 et 27 juillet 2025.

 
Après le suc cès ren con tré

avec lȺal bum « Ate », le groupe
de K-pop revient avec un nou- 
vel album nommé « Hop » ainsi
quȺune tour née mon diale qui a
débuté à Séoul en Corée du
Sud et finira à Rome en Ita lie.
LȺal bum «  Hop  » contient
notam ment les solos des huit
membres  : Bang Chan, Lee
Know, Chang bin, Hyun jin, Han,
Felix, Seung min et I.N. qui ont
pour titre "Rail way", "Youth",
"Ultra", "So Good", "Hold my
hand", "Unfair", "As we are" et
"Hal lu ci na tion", ainsi quȺune title
track nom mée "’al king on
water" qui cumule plus de 38
mil lions de vues.

 
Pour rap pel, les Stray Kids

ont débuté le 25 mars 2018
avec neuf membres dans
lȺagence JYP Enter tain ment

avec un pre mier album nommé
ȹMix ta peȺ. Un an plus tard, le 28
octobre 2019, lȺagence de pro- 
duc tion a annoncé le départ de
’oo jin, l'un des chan teurs du
groupe, pour "rai sons per son-
nelles".

Laure Thorel, 2GTEet Kenza Arid, TSTL

Statuette du "conservateur",
personnage récurrent du jeu.
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The Dark Pictures est une
anthologie de jeux vidéo
d’horreur interactifs et de survie
dont le 5ème épisode, Directive
8020, sortira en fin d'année.

 
Dans les jeux vidéo The Dark

Pic ture, nous incar nons plu- 
sieurs per son nages dont la sur- 
vie dépend de nos choix. Les
scé na rios sont sou vent ins pi rés
de films connus. Cette antho lo- 
gie, déve lop pée par Super mas-
sive Games, se com pose déjà
de quatre titres : Man of Medan
(2019), Lit tle Hope (2020),
House of Ashes (2021) et The
Devil in me (2022).

 
Direc tive 8020
Le cin quième opus de l'an- 

tho lo gie est prévu pour octobre
2025. Dans un futur loin tain, les
heures de lȺhu ma nité sont
comp tées. Nous joue rons une
équipe dȺas tro nautes qui part
en quête d'une pla nète habi- 
table à bord du vais seau Cas-
sio peia. Les per son nages trou- 
ve ront refuge sur la pla nète Tau
Ceti f mais s'aper ce vront rapi-

de ment qu'ils n'y sont pas
seuls. Un orga nisme extra ter- 
restre, capable de prendre l'ap- 
pa rence de n'im porte qui, les
traque.

 
Les nou veau tés
Le jeu va béné fi cier d'un nou- 

veau game play, basé sur lȺin fil- 
tra tion. C'est aussi le pre mier
jeu de lȺan tho lo gie à être déve-
loppé sur Unreal engine 5, un
moteur puis sant déve loppé par
Epic Game. Le per son nage
prin ci pal, Briana Youg, sera
inter prété par Lashana Lynch.
‘ive ment la sor tie !

Lubin Bessonnet, 2GTA Oz et les membres de l'organisation Pandora Hearts.
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Pandora Hearts est un manga de
24 tomes écrit et dessiné par le
mangaka japonais Jun Mochizuki
et édité par Ki-oon.

 
Le jour de la céré mo nie du

pas sage à lȺâge adulte (15 ans)
de Oz (per son nage prin ci pal),
des bour reaux mas qués lȺen- 
voient dans un monde sombre
nommé « lȺAbysse ».

 
Ce monde est rem pli de

monstres, les « Chains ». Dans
cette pri son, Oz va ren con trer
Alice (une Chain) qui lui pro- 

pose de conclure un pacte
pour le faire sor tir.

 
Une fois libres, ils vont inté- 

grer une orga ni sa tion qui
enquête sur les Chains, « Pan-
dora Hearts  », pour retrou ver
les sou ve nirs dȺAlice qui a
perdu la mémoire.

 
JȺaime bien ce manga pour

son intrigue inté res sante et
pour les carac tères des per son-
nages.

Marius Leleu Laborie, 1STL

Les cinq membres de Neptune.
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Témoi gnage
Lola Bazire, 2GTE, bas siste

du groupe Nep tune
 
Nep tune est mon groupe de

musique, nous sommes cinq  :
Eliott à la bat te rie, Michel et
Noam à la gui tare, la chan teuse
Fadila et moi à la basse. Notre
style de musique est du rock
pop, grunge, style Nir vana,
Radio head etc. Nous répé tons
toutes les semaines dans la
salle des fêtes de la gare du
Havre.

 
Le groupe a vu le jour en avril

2024. Au départ, il nȺy avait que
Fadila et moi, puis Michel est
venu aux répé ti tions et Nep tune
est né. Notre pre mier concert a
eu lieu le 9 décembre 2024 au
bar Eugé nie, sous les accla ma- 
tions du public.

 
Cela va faire deux ans que je

joue de la basse, ce qui m'a
per mis de me décou vrir une
pas sion pour la musique. Nep- 
tune est mon pre mier groupe et
jȺadore répé ter, don ner des

concerts et pas ser du temps
avec mes amis. Jouer dans un
groupe m'a aussi per mis de
vaincre ma timi dité en me pro-
dui sant devant beau coup de
per sonnes. JȺes père que nous
devien drons aussi célèbres que
Nir vana ou AC/DC pour pou voir
jouer sur de grandes scènes et
avoir des mil lions de fans écou- 
tant nos chan sons.

 
En atten dant la célé brité,

nous avons pour pro jet de jouer
le 21 juin à la Fête de la
musique du Havre.

Lola Bazire, 2GTE
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Une exposition pour ne pas oublier

La littérature post-apocalyptique :
l'humanité face à l'effondrement
Le roman post-apocalyptique explore des mondes dévastés où l’humanité lutte pour
survivre après un cataclysme. Ce genre interroge notre société sur des enjeux
contemporains, tout en plongeant le lecteur dans un avenir terriʀant.
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Pavés de mémoire de l'artiste
allemand Gunter Demnig.
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Le site de Gaulle pré sente
une expo si tion inédite sur la
Seconde Guerre mon diale et la
résis tance au Havre.

 
Com po sée de 32 pan neaux,

cette expo si tion retrace l'his-
toire havraise des réseaux et
des groupes de résis tants,
notam ment les Francs-Tireurs
et Par ti sans (FTP), en met tant
en avant leurs actions, leurs
sabo tages, la répres sion qu'ils
ont subie et les hom mages qui
leur sont ren dus. Une sec tion
est éga le ment consa crée à la
Libé ra tion, sou li gnant l'im pact
de ces hommes et femmes
dans la lutte contre l'oc cu pant
nazi.

 
Le 27 jan vier, une date sym- 

bo lique en France et en Alle- 
magne depuis 2002, marque la
Jour née inter na tio nale de la
mémoire de l'Ho lo causte. Entre
1933 et 1945, près de six mil- 
lions de Juifs ont été vic times
du géno cide orches tré par
Adolf Hit ler. Pour ancrer cette
mémoire dans l'es pace urbain,
des Stol per steine (pavés de

mémoire) sont ins tal lées au
Havre. Ces petits pavés dorés,
créés par l'ar tiste Gun ter Dem- 
nig, rap pellent les noms et les
des tins des dépor tés.

La résistance havraisehonorée
Parmi les ʀgures mar quantes

de la résis tance havraise, l'ex- 
po si tion met en avant Arthur
Fleury. Résis tant dès son plus
jeune âge, il a par ti cipé acti ve- 
ment à des opé ra tions de sabo- 
tage contre les ins tal la tions
nazies. Arrêté en 1943, il a été

inter rogé et tor turé avant d'être
déporté à Ausch witz. Mal gré
des condi tions inhu maines, il a
fait preuve d'un cou rage excep-
tion nel et a cher ché à sou te nir
ses com pa gnons d'in for tune.
Son par cours, retracé à l'aide
d'ar chives, illustre le sacri ʀce
de nom breux jeunes enga gés
dans la résis tance. L'ex po si tion
évoque éga le ment Jean Loeb,
né le 13 décembre au Havre.
Arrêté puis déporté par le
convoi n°  53 vers Sobi bor
(camp d'ex ter mi na tion), il fai sait
par tie des 1 008 per sonnes
embar quées, dont 118 enfants.
Treize d'entre eux ont tenté de
s'échap per, mais ont été repris
et envoyés à Ausch witz. Jean
Loeb, né le 13 décembre 1933
au Havre, a été gazé dès son
arri vée à l'âge de 10 ans. Juste
der rière le lycée, rue Léon Cas- 
sa dour, se trouve l'an cienne
mai son de sa famille avec un
pavé Stol per steine juste
devant.

 
L'ex po si tion pro pose éga le- 

ment des docu ments d’ar- 
chives et des témoi gnages

émou vants sur la vie au Havre
sous l’Oc cu pa tion, la clan des ti- 
nité et les actes de résis tance
qui ont per mis de lut ter contre
l’op pres sion. Les visi teurs
peuvent ainsi décou vrir des
lettres de résis tants, des pho to-
gra phies et des objets ayant
appar tenu à ces héros mécon- 
nus.

Un devoir de mémoire
En pro po sant cette expo si-

tion, le lycée Jeanne d'Arc par- 
ti cipe à la trans mis sion de la
mémoire et sen si bi lise les
élèves à l'im por tance du devoir
de mémoire. Cet évé ne ment
rap pelle que la lutte pour la
liberté a néces sité le cou rage
et le sacri ʀce de nom breuses
per sonnes, et que leur enga ge- 
ment ne doit jamais être oublié.
Grâce à cette ini tia tive, les
jeunes géné ra tions peuvent
com prendre l'im pact de ces
évé ne ments sur notre société et
mesu rer l'im por tance de pré-
ser ver la mémoire col lec tive.

Thibaut Grégoire

Vision d'un monde post-
apocalyptique.
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Le roman post-apo ca lyp tique

ou post-nucléaire est un sous-
genre de la science-ʀc tion. Le
point de départ de toute œuvre
post-apo ca lyp tique est que le
monde tel que nous le connais- 
sons s’est effon dré pour dif fé- 
rentes rai sons telles qu’une
inva sion de zom bies, des
chutes de météo rites, une épi- 
dé mie, une inva sion extra ter- 
restre ou robo tique, une crise
éco no mique ou envi ron ne men- 
tale ou encore une guerre
nucléaire. Nous par tons à la
décou verte de ce nou veau
monde de déso la tion où les
sur vi vants luttent pour s’adap- 
ter et recons truire une société
nou velle.

 
La lit té ra ture post-apo ca lyp- 

tique puise lar ge ment son ins- 

pi ra tion dans la Bible, où plu- 
sieurs récits dépeignent Dieu
envoyant des catas trophes et
cala mi tés pour punir l'homme
de ses péchés.

Une critique de notre monde
Ce genre lit té raire cri tique

pro fon dé ment notre société,
tout en offrant au lec teur une
réʁexion sur la nature humaine
et en le confron tant à l’an goisse
de sa propre ʀn. Il nous sen si- 
bi lise à des pro blé ma tiques de
notre temps, telles que le
réchauf fe ment cli ma tique (Le
Pro cès de l’homme blanc, de
Yann Quero), les consé quences
d’une guerre nucléaire (Le Der- 
nier rivage, de Nevil Shute) ou
encore l’ab sence d’un élé ment
essen tiel à la sur vie humaine

(Ravage, de René Bar ja vel).
Il existe aussi des ʀc tions ins- 

pi rées de jeux vidéo comme
Resident Evil, Frost-Punk ou
encore The Last Of Us qui per-
mettent à des gamers de pro-
lon ger le plai sir du jeu par la
lec ture d’un roman dans un uni- 
vers post-apo ca lyp tique sou- 
vent infesté de zom bies.

 
Lire un roman post-apo ca lyp- 

tique per met au lec teur de
réʁé chir aux fra gi li tés de notre
société, d'ex plo rer des scé na- 
rios extrêmes et de s'éva der
dans un uni vers de sur vie tout
en affron tant ses propres peurs
et angoisses. C’est aussi un
moyen d'ap pré hen der les
enjeux éco lo giques, sociaux ou
poli tiques de manière intense et
cap ti vante.

Biblio gra phie sélec tive  :
Seuls (Fabien Vehl mann), La
Guerre des mondes (HG Well),
Word war Z (Max Brooks), Le
Meilleur des mondes (Aldous
Hux ley).

Wallerand Michelet, 2GTA




